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PARTIE SCIENTIFIQU E

WATSONULA OU GUNDLACHIA ?

par J . WAUTIER .

La présence en France d'un Mollusque Basommatophore appartenan t
à la famille des Ancylidae, sénestre, mais très différent d'Ancylus f lu-
viatilis a été signalée par CALAS (1946) . Cet auteur rapporte l'animal au
genre Gundlachia Pfeiffer 1849 .

Une étude préliminaire portant seulement sur les caractères de l a
coquille et de la radula nous a amené, lors du Congrès international de
limnologie de Vienne, en 1959, à confirmer la détermination de CALAS .
Dans le cadre de la classification communément admise (WALKER , 1917 ;
THIELE, 1931) nous avons rangé ce Mollusque dans le genre américai n
Gundlachia, parce que certains exemplaires développent un septum ,
et dans le sous-genre Kincaidilla Hannibal, parce que l'apex de l a
coquille porte des stries radiales (WAUTIER et ODIÈVRE, 1961) . L'étude des
parties molles n'étant pas achevée nous avions provisoirement désigné
cet Ancylidae sous le nom de Gundlachia sp . dans trois notes concernant
des aspects particuliers de sa physiologie (WAUTIER et Coll., 1961, 1962 ,

1962) . MIROLLI (1960), en suivant nos indications, ayant retrouvé e n
Italie, dans le lac Mergozzo, le Mollusque qui existe en France, crée u n
nouveau genre pour cette nouvelle espèce qu ' il propose de nommer
Watsonula wautieri, n .g ., n.s .

Les recherches que nous poursuivons sur cet animal depuis 1956 ,

dans la nature et au laboratoire dans des élevages qui portent sur d e
très nombreuses générations d'individus, ne nous permettent pas de
confirmer certaines données essentielles d'ordres anatomique et biolo-
gique sur lesquelles est basée la création du genre Watsonula pour l'es-
pèce européenne .

** *

Ainsi que le note BONDENSEN (1950), la structure de la capsule ovigère
des Basommatophores aquatiques a une grande signification phylogé-
nétique et est un élément de grande valeur sur le plan de la systéma-
tique . MIROLLI, sans distinguer nettement dans son article ce qui es t
caractère du genre et ce qui est caractère de l'espèce, souligne l'impor-
tance particulière qu'il attache à la structure de la capsule déposée par
Watsonula wautieri . Il décrit une structure différente de celle qui es t
connue « chez les Ancylidae et, en général, chez les Basommatophores » .

Nous ne sommes pas parvenus à retrouver la structure marginal e
décrite par MIROLLI . Mieux, la capsule arrondie, en forme de bouton ,
nous est apparue correspondre très exactement au type connu chez les
Ancylinae . En particulier l'exitus terminalis qui est dirigé vers l a
droite et marque l'enroulement de la capsule dans le sens des aiguille s
d'une montre, comme chez les autres espèces sénestres, est très visible . La
capsule renferme un oeuf unique, comme celle de Ferrissia shimekii ; l e
milieu entourant l'oeuf est parfaitement clair, comme dans cette espèce
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(BASCH, 1959) . Le diamètre de la capsule est en moyenne de 0,7 mm ;
l'épaisseur varie entre 0,20 et 0,25 mm I .

** *

Les résultats de l'étude anatomique et histologique actuellement en
cours de publication (WAUTIER et Coll ., 1964) , montrent qu'il n'existe pa s
de différence anatomique vraiment significative avec les Ferrissia a déjà
connues, à un niveau supérieur à celui de l'espèce .

L'absence de vésicule séminale permanente qui pourrait apparaîtr e
comme une particularité, place seulement l'espèce européenne à proxi-
mité de Ferrissia tarda à vésicule de petite dimension, à l'extrémit é
d'une série comportant F. fusca (= Laevapex fuscus), F . parallela e t
F. tarda, car on observe tout de même une dilatation localisée, tempo-
raire, du canal hermaphrodite, avec accumulation de spermatozoïdes ,
en période de reproduction .

L'aphallie constatée dans la population de Montarcis sur laquell e
nous travaillons et signalée par MIROLLI pour tous les individus du la c
Mergozzo examinés n'est qu'un caractère de race, comme chez Bulinus
(Isidora) contortus (LARAMBERGUE, 1939), car nous avons trouvé 3 % d'in-
dividus parfaitement euphalliques. L'appareil mâle comporte alors u n
flagellum, comme' chez les Ferrissia . L'autofertilisation est la règle pour
les aphalliques ; et l'autofécondation probablement pour les euphal-
liques car, en huit ans, nous n'avons jamais observé d'accouplement .

Tous les individus élevés en isolement complet (plus de 300) ont
déposé des oeufs viables .

* *

Les observations que nous avons faites et dont quelques points
seulement ont été résumés ci-dessus nous amènent à considérer que l a
création du genre Watsonula pour l'espèce européenne d'Ancylidae à
septum est superflue . La structure particulière décrite par MIROLLI pour
la capsule ovigère n'est pas exacte . L'anatomie de l'animal ne diffère pa s
fondamentalement de celle des Ferrissia néarctiques .

L'espèce que nous étudions possédant la capacité de développer u n
septum, il apparaît logique de la maintenir dans le genre Gundlachia .
sous-genre Kincaidilla, au voisinage des espèces nord-américaines telle s
que Gundlachia meekiana, tant que la signification du septum, dont
nous pensons qu ' il n 'est pas totalement sans rapport avec la réalisatio n
de la maturité sexuelle (WAUTIER et Coll ., 1962), n'aura pas été par-
faitement élucidée . Il est intéressant de rappeler que plusieurs auteurs ,
notamment BASCH (1959) , soupçonnent Ferrissia shimekii d'être la forme
ancyloïde de Gundlachia meekiana . Enfin, on doit savoir que des exem-

1. Les indications données par MIROLLI sur l'époque de la reproduction, l a
durée des périodes de ponte et de repos, la durée des développements embryon-
naires et post-embryonnaires, ne représentent sans doute que des cas particuliers ,
car elles ne correspondent pas à nos observations et sont beaucoup trop rigide s
(voir par ex. WAUTIER et RICHARDOT, 1964) .

2. Rappelons que l'anatomie des Gundlachias néarctiques n'a pas été décrite
et que la distinction avec les Ferrissia, également nord-américaines, repose actuel-
lement sur l'absence de développement d'un septum dans ce dernier genre (voi r
p . ex . BASCH, 1959) .
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plaires jeunes d'un Mollusque Basommatophore ont été signalées e n
Allemagne, dans des aquariums par BOETTGER (1949) puis dans plusieurs
stations naturelles près de Berlin et de Hambourg par JAECKEL (1953) e t
identifiés comme étant des Ferrissia . JAECKEL indique que parmi les
individus récoltés il se trouvait des exemplaires « dont les coquille s
se confondent tout à fait avec celles du genre Gundlachia L. Pfeiffer » .

L'espèce paléarctique décrite, de façon imparfaite, par MIROLLI, en
1960, sous le nom de Watsonula wautieri, n .g ., n. sp ., doit donc , selon
nous, recevoir le nom de Gundlachia (Kincaidilla) wautieri (Mirolli) .

(Laboratoire de Zoologie générale, Faculté des Sciences de Lyon) .
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